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Enseignement 210 :  
25° dimanche du Temps ordinaire 
18 septembre 2022 
 

 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 16, 1 - 13 
 
Jésus disait à ses disciples : 
« Un homme riche avait un gérant qui lui fut dénoncé comme dilapidant ses biens. 
Il le convoqua et lui dit : ‘Qu’est-ce que j’apprends à ton sujet ? 
Rends-moi les comptes de ta gestion, car tu ne peux plus être mon gérant.’ 
Le gérant se dit en lui-même : 
‘Que vais-je faire, puisque mon maître me retire la gestion ? 
Travailler la terre ? Je n’en ai pas la force. Mendier ? J’aurais honte. 
Je sais ce que je vais faire, pour qu’une fois renvoyé de ma gérance, des gens m’accueillent chez eux.’ 
Il fit alors venir, un par un, ceux qui avaient des dettes envers son maître. 
Il demanda au premier : ‘Combien dois-tu à mon maître ?’ 
Il répondit : ‘Cent barils d’huile.’ 
Le gérant lui dit : ‘Voici ton reçu ; vite, assieds-toi et écris cinquante.’ 
Puis il demanda à un autre : ‘Et toi, combien dois-tu ?’ 
Il répondit : ‘Cent sacs de blé.’ 
Le gérant lui dit : ‘Voici ton reçu, écris 80’. 
Le maître fit l’éloge de ce gérant malhonnête car il avait agi avec habileté ; 
en effet, les fils de ce monde sont plus habiles entre eux que les fils de la lumière. 
Eh bien moi, je vous le dis : Faites-vous des amis avec l’argent malhonnête, 
afin que, le jour où il ne sera plus là, ces amis vous accueillent dans les demeures éternelles. 
Celui qui est digne de confiance dans la moindre chose 
est digne de confiance aussi dans une grande. 
Celui qui est malhonnête dans la moindre chose 
est malhonnête aussi dans une grande. 
Si donc vous n’avez pas été dignes de confiance pour l’argent malhonnête, 
qui vous confiera le bien véritable ? 
Et si, pour ce qui est à autrui, vous n’avez pas été dignes de confiance, 
ce qui vous revient, qui vous le donnera ? 
Aucun domestique ne peut servir deux maîtres : 
ou bien il haïra l’un et aimera l’autre, 
ou bien il s’attachera à l’un et méprisera l’autre. 
Vous ne pouvez pas servir à la fois Dieu et l’argent. » 

 
… Une banque dans les demeures éternelles… 

 
Une des paraboles… un des enseignements de Jésus les plus difficiles à saisir… et peut-être aussi les plus 
irritants… 
Mais si les évangiles ne disaient que des choses faciles… évidentes… et qui nous caressent dans le sens 
du poil… il y a bien des chances qu’il y a longtemps qu’on les aurait oubliés ! 
 

1. Je vous invite d’abord à lire cette histoire en la situant dans le contexte… 
Jésus vient de raconter les 3 paraboles de la miséricorde… cette histoire de gérant malhonnête… sur le 
choix entre l’argent et Dieu… vient dans la suite immédiate…. Et sera suivie par d’autres qui vont dans le 
même sens… la parabole de Lazare et du riche qui ne le voit pas… 
Il n’y a rien entre ces récits… Il doit donc bien y avoir une continuité de sens…  
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Lequel ? Tous invitent puissamment à abandonner une logique terrestre, une confiance aux choses de la 
terre : les mérites, les bienséances, les prérogatives des uns et des autres… les biens terrestres… pour 
mettre sa confiance en autre chose qui se situe au-delà… une bonté… qui seule peut être la source de la 
joie… 
Est-ce que ce récit vous semble se situer dans cette même logique ? qui est celle de Dieu ?  
 

2. Est-ce la raison de Jésus pour louer le comportement de l’intendant, le gérant habile ? Quelle est 
son habileté louable malgré tout… même si elle utilise des procédés pas très « catholiques » ? 

Qu’est-ce qui peut bien être admirable dans son geste ?  
J’ai une fois trouvé une explication pas bête : en fait, il est avec son histoire de gens qui doivent quelque 
chose à son maître… ce sur quoi il a bien sûr ses propres dividentes… ! il est là dans une logique de 
possession, de sécurité… de réserves dont il va profiter, de « gains-réserve-sécurité »… tout cela est 
centré sur l’argent… 
Et il passe, en remettant les dettes et en se faisant des amis, à une autre logique…, on pourrait dire de 
« gains-relations humaines »… Là ,on crée des relations nouvelles… 
Est-ce que cela dit quelque chose sur notre manière de gérer nos biens ? Sur la confiance accordée ? 
Qu’est-ce que c’est une gestion honnête de nos biens ? Sont-ils au service des relations, de la société, du 
bien commun… ? 
 

3. Comme souvent l’Évangile se termine sur un choix à faire… crucial… 
Dieu ou l’argent… 
Il faut faire attention… « vous ne pouvez servir Dieu et l’argent »… 
« Servir »… Il ne s’agit pas simplement d’avoir des biens… Jamais la bible de s’y oppose…Il s’agit de 
« servir »… Il s’agit en fait d’une relation d’adoration, de confiance totale accordé à l’un ou à l’autre… 
de confiance ultime dans le terrestre ou dans la miséricorde de Dieu… 
On peut « adorer » le chocolat et Dieu… sans doute… 
Mais on ne peut adorer l’argent et Dieu… Pourquoi ? 
Il y a à cela une raison assez simple…. C’est que pour le chocolat, notre foie nous ramène habituellement 
à la raison… mais pour l’argent… Il n’y a pas de mesure… L’argent est capable de s’ériger en nous en 
absolu à la place de Dieu… le mal est là… 
Le règne de l’argent prendra fin… comme celui des prérogatives sociales des pharisiens et de tant 
d’autres…… Les masques tomberont… Où sera alors notre trésor ? Qui nous sauvera ? 
… 
 
Il n’est jamais trop tard pour ouvrir un compte « dans les tentes éternelle »… 
Drôle… Vous ne trouvez pas 
Mais c’est vrai qu’il est toujours temps de se mettre à dresser la Table où tout cela n’aura que si peu 
d’importance, et même aucune… où seront accueillis bien des pécheurs… et où il vaut mieux retrouver 
les vrais amis que nous nous sommes faits… même avec l’argent malhonnête… (d’une manière ou d’une 
autre, ne l’est-il pas toujours… au moins si peu… !). 
 
 
Bonne méditation… 
Nous sommes  bien au cœur de l’Évangile… n’est-ce pas ? 


